
SOURIRES ET TAM-TAMS : LE BAL MASQUÉ DU C9M 
S’EST UNE NOUVELLE FOIS BEL ET BIEN TENU

Inclusif (il accueille aveugles et seniors), diversifié ethniquement (anglo-saxons, germains, slaves…), 
familial et ouvert sur l’extérieur, la promo 2025 du C9M défile sous un nouveau jour… Qui l’eut cru ?

S’il est toujours difficile de quantifier le nombre de participants à une manifestation, la jauge du cru 2025 se
situe bien entre 800 et 1000. Premier constat : pas de déferlante, néanmoins force est de constater que ces
radicaux étaient plus nombreux (et  massifs...)  que l’année précédente. Second constat :  comme depuis
quelques  années,  nous  avons  eu  droit  au  sketch  médiatique et  politique d'une interdiction de défiler,
interdiction invalidée, ô surprise, comme chaque année par le tribunal administratif.

Bref retour en arrière

Cette mobilisation massive est inédite et en progression constante depuis quelques années. Si aux cours
des 2000 certaines mobilisations ont pu flirter avec les 300/400 militants maximum, dans la seconde partie
des années 2010, l’événement connaît une indéniable baisse de régime, peinant parfois à rassembler plus
de 100 têtes, obligeant le cortège du C9M à limiter sa promenade à une petite boucle autour de la rue des
Chartreux sans même que la police ne stoppe la circulation, comme ce fut le cas en 2017.

En 2022,  un  changement  de stratégie  est  opéré  par  la  nouvelle  génération  de militants  nationalistes.
L’organisation est désormais assurée par différentes villes (Angers, Lyon, Paris…) avec l’accord bienveillant
des anciens du GUD des années 90 (Châtillon et Lousteau pour ne pas les nommer).

Le C9M s’ouvre alors sur les réseaux sociaux, mais décide surtout de rompre avec la tradition de défiler
systématiquement à la date du 9 mai1, pour privilégier le samedi le plus proche. Une nouvelle dynamique
est donc lancée le 7 mai 20222. Un choix qui va rapidement porter ses fruits : il permet en effet d’attirer des
groupes venus de toute la France et surtout des militants de groupuscules étrangers.

Si aujourd’hui le défilé parvient à atteindre le millier de manifestants, c’est donc sans doute pour les 
raisons suivantes :

– organisé un week-end, le défilé permet de mobiliser davantage de monde, d’autant qu'il coïncide 
avec différents événements nationalistes également organisés ce week-end là ;

– il permet la mobilisation des groupes nationalistes européens voire même américains ;

– le défilé du C9M reste l’une des seules dates en France où les groupes radicaux peuvent se 
retrouver (avec la marche Saint-Geneviève en janvier, et depuis peu le colloque de l’Institut Illiade ou
l’université d’été de l’Academia Christiana sur lesquels nous reviendrons)

– en outre, une discipline de fer est mise en œuvre dans la communication sur les réseaux sociaux (les 
différentes publications du C9M sont quasiment instantanément republiées sur les différents 
comptes des groupuscules) et un contrôle très strict sur la diffusion des vidéos et des photos a lieu : 
dans les consignes données aux participants, il est interdit de prendre des photos, de filmer ou 
d’utiliser son téléphone durant la manifestation.  

1 Une cérémonie, plus discrète tenue par des militants nationalistes des années 90, continuera de se tenir dans la cour de 
l’immeuble du toit duquel est tombé Sébastien Deyzieu le 9 mai dans la soirée.

2 Ce qui au niveau historique est parfait puisque Sébastien Deyzieu est mort le 7 mai 1994 suite à la dispersion de la 
manifestation organisée par le GUD, le JNR et l’ Œuvre Française.



Sur le défilé du C9M du 10 mai 2025

Au-delà de la forte mobilisation autour de cet événement, l'édition 2025 permet de mieux voir comment la 
nouvelle génération des jeunes d’extrême droite est en train de se structurer. C’est entre autre l’occasion de
voir des têtes de gondole s'épanouir pleinement...

Jean-Eudes Gannat (ex Alvarium et désormais membre du Mouvement Chouan, chroniqueur sur TV Liberté
et Radio Courtoisie ) s’affirme de plus en plus comme LE leader de cette nouvelle génération de militants
nationalistes. S'il  a déjà coordonné par le passé des défilés du C9M, il est cette année de nouveau en
première ligne, du moins en ce qui concerne la communication, et fait sans doute parti de la direction
collégiale de la manifestation. Sourire aux lèvres,  il  est  plein d’attention pour les journalistes qui le lui
rendent  bien.  Sous  les  caméras,  Gannat  se  prête  plusieurs  fois  au  jeu  de  discuter  avec  des  contre-
manifestant-e-s (il a préparé ses répliques). C’est la posture du « fasciste sympa », comme il l'a décrite après
le C9M de l'année dernière.

Derrière lui Raphaël Ayma (Tenesoun et éphémère assistant parlementaire RN) et Alexandre Boumediene
(Des Tours et des Lys/Mouvement Chouan) semblent être les autres figures politiques de cette mouvance
qui rassemble une multitude de groupuscules locaux3. Identifiables à leurs brassards blancs, ils font partie
des portes paroles du défilé, une équipe qui comporte quelques filles contrairement au Service d'Ordre qui
lui porte un brassard rouge marqué Sécurité et dont Tristan Arnaud de Clermont Non Conforme semble
gérer  la  coordination.  Le  SO  est   également  reconnaissable  au  t-shirt  « SERVICE  D’ORDRE ».  Une
soixantaine de membres semble le composer, souvent masqués et adeptes de stéroïdes, avec parfois les
tatouages dissimulés.

Affaires judiciaires en cours ou simple timidité,  l’absence de certaines figures parmi les  meneurs de la
manifestation interroge. On pense naturellement au fils Loustau ou à Aloys Vojinovic4. Que l’on se rassure
cependant, certains anciens sont bien présents notamment Paul-Alexis Husak, mégaphone à la main, bien
qu'il n’ait  pas l'air de servir à grand-chose.

Comme tout le monde l'aura remarqué5, ce cru 2025 signe le grand retour dans un environnement familial
de Marc de Caqueray-Valmenier, non masqué, sans brassard, déambulant dans le cortège et donnant lui
aussi ses consignes au SO ou filmant les contradicteur-trice-s sur le parcours.

On notera que les autres groupes présents -Clermont Non Conforme, Lyon Populaire (contre qui a été
entamé une procédure de dissolution), Luminis ou encore les Hussards pour ne citer qu’eux- semblent être
cantonnés à des tâches plus techniques ou au service d’ordre.  Le SO est équipé d'oreillettes et Lucas
Maupin (Des Tours et des Lys) porte même un casque avec micro.

Côté communication, plusieurs personnes ont pour rôle de filmer ou de prendre des photos. L'organisation
du C9M s’est même dotée d'une équipe mobile qui circule en scooter.

De façon plus anecdotique on notera le retour d’une certaine forme de folklore avec la  présence des
tambours  pour  mener  la  manifestation,  la  distribution  via  les  réseaux  des  paroles  du  chant  des
« Lansquenets » et le retour des drapeaux avec la rune de vie (Algiz ou Elhaz) et la rune de vie inversée pour
symboliser la mort. Une petite surprise puisque ces runes avaient disparu de l’événement depuis quelques
années, que ce soit sur les affiches/flyers ou au sein de la manifestation. L’influence des grands anciens
comme Frédéric Châtillon dans ce choix n’est sans doute pas à négliger, ce dernier étant profondément
tourné  vers  une  certaine  forme  de  paganisme,  là  où  l’essentiel  des  groupuscules  français  actuels  se
déclarent laïcs ou catholiques.

3 On notera que l’Academia Christiana n’a pas relayé l’appel à manifester pour le C9M, tout comme Korser Nantes qui a 
cependant reconnu le succès du défilé.

4 … ou alors très bien masqués.
5 Il eut été difficile de le manquer tellement le monsieur a tout fait pour être au centre du spectacle.



Voici pour finir la liste des personnalités et organisations identifiées avec certitude. Nous en avons sans 
doute raté, mais comme indiqué, une bonne partie des participants étaient masqués.

Personnalités :

– Pour la couverture presse, relativement réduite : Liselotte Dutreuil (avec brassard presse et sourires 
de présentatrice météo) n'est autre que la rédactrice en chef de Ligne Droite, l'émission matinale de
Radio Courtoisie. Le publireportage pour Radio Courtoisie s'explique en partie par la proximité de 
Liselotte Dutreuil avec les organisateurs  ; 'Jean Ernice' (Paris Vox, Livr'arbitre, Nouveau Présent) 
fera quant à lui un compte-rendu pour le Nouveau Présent ;

– Parmi les plus âgés, venus se dégourdir les jambes après le forum de la paix de Benedetti : Pierre 
Marie Bonneau (ex OF, aujourd’hui membre du groupe Les Nationalistes de Benedetti et du CLAN 
le comité de soutien des prisonniers) parmi ceux qui tenaient un drapeau, avec d’autres proches de 
Benedetti notamment de son service d’ordre ; Bruno Hirout et Florian Rouanet du récent 
Mouvement national-catholique ; Hervé Van Lathem du mouvement Nation (qui a déjà participé à 
des manifestations du C9M dans les années 2000 et était présent le 7 mai 1994) ;

– Représentatif des éléments folkloriques : pour le SO Christopher Del Frate de Aurélianorum Corda 
au SO, reconnaissable avec sa fleur de lys tatoué sur le cou ; Edouard Vignon, Laurent Blut et Valérie
Lalis (skins nazis proche JNR présents en 1994 à la manif), David Schmid.

Soulignons par ailleurs la présence de skins normands issus de la génération 90 dont certains étaient
déjà présents en 1994.

– Pour la transmission : Axel Lousteau au coin d’une rue ; Christian Bouchet (venu la veille faire une 
conférence sur Nicola Bombacci et la République Sociale Italienne pour les membres de l’Institut 
Georges Valois). Il se fera taper sur les doigts par le SO pour avoir voulu envoyer des SMS à sa 
femme alors que toute utilisation du smartphone est interdite ; et… deux mamans d’anciens 
zouaves : reconstitution maternelle de groupe dissous ?

Groupes présents :

• Academia Christiana : bien que non représentée par son noyau dirigeant, plusieurs manifestant-e-s 
sont à l'organisation du C9M

• Action Française : quelques éléments autonomes ont préféré sécher le colloque annuel pour marcher 
avec le C9M ;

• Active Club France/Hollande/Suède (Active Club Dietsland)-Aquila Popularis ;
• Auctorum ;
• Aurélianorum Corda (Orléans) ;
• Au Four et Au moulin (Active Club Lorraine) :
• Bastide Bordelaise et Jeunesse Bastide bordeldaise (notamment dans les porte-drapeaux);
• Bloc Montpelliérain (dont deux membres porte-paroles du C9M) ;
• Bloco Studentesco  (Mouvement étudiant italien lié à Casapound) ;
• Les bourguignons de Belgique ;
• Les Caryatides ;
• C.L.A.N. (Comité de Liaison et d’Aide Nationaliste) ;
• Clermont No Conforme ;
• La Cocarde (au moins un groupe de 6 ou 7) ;
• Columna (Villefranche sur Saône, très proche de Lyon Populaire) ;
• Democracia Nacional (Espagne) ;
• Devenir Europeo (Espagne) ;
• Der Dritte Weg (groupe allemand avec tour de cou vert) ;
• Forez Front (Saint-Etienne) ;
• Hussards Paris ;



• La Garde de l’archange Saint Michel (groupe de Paris dont la principale activité est de se prendre en 
photo sur les manifs de gauche) ;

• Institut Georges Valois (au moins 3 ex de l'AF, dont son secrétaire et son président qui porte un 
drapeau)

• Junge Nationalisten (Allemagne) ;
• Languedoc Nationaliste ;
• Legia Hungaria (Hongrie) ;
• Lotta Studentesca section jeune Forza Nuova ( logo LS avec épée);
• Luminis (Paris le dimanche ils ont fait un entraînement de MMA avec Active Club Dietsland) ;
• Lyon Populaire et Jeunesse Lyon populaire (à noter un T-shirt « section karcher » dans un groupe de 7 

ou 8 avec un tour de cou rouge + Calixte Guy au SO (qui défilera aussi avec l’AF le lendemain) ;
• Mouvement National-Catholique ;
• Nacionalisté (Répubique tchèque);
• Nation et Jeune Nation (Belgique) ;
• Les Nationalistes (dont un photographe opérant sur la manif) ;
• Novelum Carcassonne ;
• Parti de la France ;
• Patriot Front (NR américain) petite équipe qui filmait la manifestation ;
• Pro Patria (Active club Grèce) ;
• Rémois (sans doute Mes Os) ;
• Tenesoun (Aix-en-provence) ;
• Des Tours et des Lys ;
• Vaylor Chambéry, avec le T-shirt "identité cohésion localisme", ex Edelweiss apparu pour le 6 février 

2025 ;
• Vesontio Hooligan (Besançon) ;
• Les Vouivres …

Cette année, le C9M s'était fixé un enjeu : concilier défilé martial pour un ordre nouveau discipliné (et donc
inattaquable par la  préfecture)  et  respectabilité  (aucun débordement...  qu'ils  cherchent  à  attribuer aux
antifascistes et à « la Gauche » plus généralement). De ce point de vue, il y a encore du travail à accomplir
vue l'ambiance et le décorum. Au-delà de l’aspect unitaire, on voit bien que l’extrême droite radicale est
toujours partagée entre afficher une image présentable (portes paroles propres sur eux et souriants mais
n'ayant rien à dire, défilé coordonné et encadré) et verser dans le folklore le plus caricaturale (les drapeaux
avec les runes, la cérémonie dans la cour de l’immeuble…). Quand J-P Tanguy les montre du doigt, ça les
énerve encore plus que l'attaque proviennent du RN. Pour ce qui est de l'affluence, le succès est indéniable.
Mais il semble difficile de faire beaucoup mieux : on peut estimer qu’ayant ratissé très largement dans les
rangs de l’extrême droite française la mobilisation approche son plafond de verre. L’événement semble
désormais inscrit dans le calendrier des extrêmes droites européennes et leurs présences représentent une
part  non  négligeable  de  la  mobilisation.  Les  prochaines  jeunes  recrues  viendront  certes  renforcer  les
troupes. Mais à la longue, défiler en rang par quatre peut s'avérer lassant. 

Pour l'instant, la jeune nébuleuse nationaliste se contente de ce rendez-vous annuel. Cependant, depuis
que  les  zouaves  parisiens  avaient  repris  la  main  sur  son  organisation,  c’est  la  première  fois  que  son
animation manifeste une collégialité rassemblant des éléments de divers groupuscule locaux. Le C9M sera-
t-il  le  creuset  d’un  coordination  plus  aboutie  entre  les  structures  éparses  de  la  jeune  nébuleuse
nationaliste ?

Politiquement, à part se compter et se retrouver à la capitale, le C9M n'offre que peu de perspectives. On
peut se demander à qui profite tout cela ? Aux groupuscules présents ? Mis à part poster des photos et des
vidéos sur Telegram, la portée politique de l'événement reste faible.  Aux différents coordinateurs et portes
paroles ? On s’approche sans doute plus de la vérité. Des individus comme Jean-Eudes Gannat ou Raphaël



Ayma sont en train de se forger une solide expérience et réputation de cadres militants. Reste à savoir si
dans quelques années ils continueront à se maintenir dans le folklore groupusculaire ou s'ils choisiront de
suivre l’exemple de Philippe Vardon, qui après des années à barboter dans les groupuscules d’extrême
droite, a fini par atterrir dans des structures électoralistes, elles même toujours à l’affût de cadres capables
d’assurer sur le terrain militant et pas uniquement sur les plateaux de CNews.

TAZ & RED pour LE REMED

UNE PUBLICATION LE REMED parue sur le site www.ripostes.org 

CONTRE LES EXTRÊMES DROITES, SOYONS ENSEMBLE LE REMED ! 

Militant·e·s aux parcours associatifs, syndicaux et politiques divers, nous avons, depuis des années, mis nos forces en commun
pour lutter contre les idées réactionnaires et les extrêmes droites.

Nous nous sommes retrouvé·e·s côte à côte dans les combats antifascistes uni·e·s par des idéaux communs et déterminé·e·s à
faire face aux discours de haine et d’exclusion. Ces luttes ont été essentielles, elles ont permis de poser des bases solides de
résistance et de maintenir un front uni. 

Pourtant les idées racistes, antisociales et les violences qu’elles entraînent imprègnent le paysage politique. Elles s’affichent
sans honte dans la rue et les médias. Elles pénètrent dans l’esprit de certain·e·s de nos camarades et dans de larges pans des
classes populaires. Elles se glissent dans les urnes. Facilitée par le reflux des mobilisations sociales victorieuses, la banalisation
de ces idées marginalise nos valeurs de progrès, de solidarité et d’émancipation. 

Il  n’y  a  aucune  fatalité  à  une  victoire  des  extrêmes  droites,  dans  les  têtes,  dans  la  rue,  dans  les  institutions  !
Les antifascistes doivent repenser leurs stratégies, affiner leur communication et mieux mobiliser les classes populaires. Nous
nous sommes réuni·e·s, sans chercher à remplacer d’autres organisations mais pour approfondir ensemble notre réflexion dans
un esprit  de camaraderie  et  de détermination.  Notre projet  est  de construire  le  socle militant d’une riposte unitaire en
outillant  les  organisations  politiques,  syndicales  et  associatives  pour  concevoir  des  stratégies  d’action  efficaces.  Notre
proposition est de mutualiser les analyses que nous tirons des dynamiques politiques en cours et des luttes actuelles ou
passées, pour les partager et les diffuser. Notre REMED (Réseau d’Études et de Mobilisations contre les Extrêmes Droites) est
au service des forces collectives capables de répondre, avec unité et détermination, aux défis qui s’imposent.

Uni·e·s, nous sommes Le REMED ! 

Pour nous contacter : le.remed@tutamail.com 


